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Maxirpe ^UDOUIN 

-Se*! 
14 denai, tl me tonna le dot ni» Me ssluw, 

-r- Je rets moque un peu do «lot de cette brute • 
, e* ne» je enanrt chercb'r Surmont, lr> direc 

sanr delaGasette, à qui je • a*ais pouvoir m'adresser 
•je) pareil «as. — Quand a mon antre aeeood, je 
■'évasa pas a aa'en prensceper : je «fane de 
laais;ia|il.iei i mon ami Félix G... Je suit bien 
■fer oje'il sers «an» faute ici demain eoir ao plus 
ttrd. 

Je trouai Sarmonloeenpe à oHnenter des unfs 
d Wnrinee avec de* d tenta qu'il me fallut attendre 
>« départ. [Ma qu'il fut débarrassé d'eux, je le 
pHai de ns'aeeorder ne) es>tratien particulier. Il 
rsssasSjna ■B.isailial. imnil mol air préoccupé et 
anvjvroi A anenW ebaa loi. 

MM lente. Je lai déclarai mft preambul.'. 
, — Je as* bats après   demain,   puis-je   espérer 

anse «Ma vssMira bien m'assister 1 — mail avant 
tt i—i■ aWsasndsr «ne réponse, je tiens   à   voue 
faire sonnait m le nom de mou adversaire... 

— Ont rat? 
— Le docteur Grandeau, or, ce terne voua m'a- 

nsn... 
— Il n'y a paa de eonsdérations qui tiennent 

peur sa'enpécher d'obliger ui ami... 
Le brave garçon ajouta en me terrant la ratio. 
— Comptes donc aux moi. 
— Merci t 
■y4f allftHiint, un mot, — ci ne peut jus s'ar- 

nejw î c'est grave 1 

— Von» aavei que vetre «dvereaire eet d'une 
force reanarquabie * i'épee ? je l'ai va tirer dans 
plusieurs assants, il a un poignet de fer ; en le 
dit non moins habi'e an pistolet. 

— Je ue nie pas mancttot non plats je me 
défendrai. 

— Mais à propros de quoi, cette affaire t 
— Il s'agit de votre aani Jean Grailler. 
— Gomment orls 1 
— Je vous sais d'une discrétion éprouvé : je 

vais doue, — car cela me parait nécessaire, pour 
le eu ou il m arriverait malheur, voua contea 
l'étrange histoire dont mou duel avec le docteur 
Graadeeu semble devoir oonstittu/r le dénou- 
aient. 

— Si cela m'intéresse t en doutiez voua ? 
Et, d'abord, vous apprendrei avec plaisir, 

j'imagine, qu'avant quarante-huit heures, - sauf 
anicroches, — j'espère avoir démontré i-.laîr com- 
me le jour l'innocence du malheureux Jean... 

— Bab t... 
— It la culpabilité du docteur Grandeau, — 

qui en est le corrolaire. 
Surmont ouvrit des yeux énormes. 
— Cela vous étonne 1 repns-je en riant, eh ! 

bieo mon ami, pnHex mai quelques minâtes 
datten'iou, et vous vous rendrez compte q je je 
ae cherche nujlem^nt à vous ■ moit->r on ba- 
teau >. 

Je lui reenm ti Isa fiHs, tels qie je les ti coo- 
•igués dsas mon journal. 

Arrivé à mio voysgi au chilien, i-» m'ar.étai 
un instant pour un- rendrecjiDpte de ^impression 
oroduite sur mon éditeur- 

L'atlltude de Surmont traliiasiit le genre d'in- 
térêt que l'on accord» à un feuilleton solidement 
charpenté. 

J* lui en f>s en riant l'obvervalion, et it m'avoua 
que mon récit lui piraiaaiit légèrement teinté 
d'invraisemblance. 

— Attendes, lui dis-je et réservez votre opinion. 
Jusqu'à ce moment, j! me suis ciuteutè des- 
quisser la donnée, je vais sortir dn  domaine   de 

l'hypothèse pour aborder la démonstration au 
fond. 

Et, coup sur coup, sans chercher é ménager 
me* rlTets, je lui contai i'biatoira de la perqui- 
sition noeturno opérée dane mea psp'era, coia- 
cidantavee la production du phénomène acoustique 
observé dans le puits ; — la découverte du 
bordereau de* billets volée., suivie de la scène A 
laquelle j'assistai dans le aalon de jau de la 
sous-préfecture. Et j'ajoutai. 

— Je voulais, bien que Intimant désormais 
parfaitement superflue, une dernière preuve de 
la culpabilité du personnage que je me suia juré 
de démasquer, oui, je voulais amener ce misé- 
rable   a   se   dénoncer   lui même   m i-   ayanj 
soustrait la lettre du pauvre Grenier dns le creux 
d'arbr» qui lui servait d'intermédiaire pour 
corrrapoadre avec M«u« Yt-raon. — l'atr paren- 
thèse, je poursuivais concurremment un vulre 
but que vouj allex connaître dans uo instant. 

— Eh ! bien, cette prt ave 1 
-- Je 1 ai acauise pas plus lard qn hVr, — et 

voici en quoi elle consiste- : 
t Je remis, jeudi soir, à M>"« Vernon. une 

lettre quu la jeuoe 111e devait laisier tomber aux 
msios d' son jaloux. Dans celta lettre, jr lui 
apprenais que j'avais trouvé l\ «acbsats qu'elle 
avait bi 'n voulu m'irHuiu'r le vei le, au bil, et 
la félicitai'- de son iogAuiosité, dont je m'enprev 
seraia de proliter pis plus tard que le 'end'-miin 
matin, — le lotit sofrj de protestations amou- 
reuses, indispensabl i pour donner d"* 11 
vraia^tnbtauen au rôle qje j'assumai. 

— Je comm -nce à cjiu^rendro 
— Un < truc > bien simple nous permit d acquérir 

la certitude que le i poulet » avait été la par qui 
de droit ; dès lors le piège était amorcé : Ou 'e 
docteur n'avait pas jadis subtilisé |e m^ss'ge d» 
Jean,— alors, il lui deten.iif impossible d^ dé- 
couvrir nctre cachette, «t l'êchifaudage des 
soupçons pesant sur lui s'écroulait, — où c'était 
bien lui le larron, et du coupj'étaia définitivement 
lixé ... 

— Mais, i quoi bon ce soplémeut d*  pians* ? 
— Attende* un peu, vous le satire*. Je disposai 

i  donc m* seconde leitredsnc le creux d'arbre, ai, 
grâce i na nouveau procédé da contrôle, celte 
fois encore l'indiscrète intervention du docteur 
nous fut clairement démontrée. 

v C'était la que je l'attendais. 
« Dans cette seconde lettre, j'assignais an 

reodes-vous avec M*110 Vernon pour la lendemain 
matin — ce matin même — et j'imagine que vous 
devines ce qui sa pssss 1 

— Psrbleu I vona recules la viaite da quidam, 
et il s'ensuivit une provocation ? 

— Maintenant lires [vous  mémo la eonelus'on. 
— La conclusion est que toute rencontre me 

parait impossible entre vous et cet affreux grr- 
din., 

— Il faut pourtant que cette rencontre ait 
lien. 

— Permettez t quant i moi, après ce que roue 
venez de tu apprendre : 

— Je m'explique mal : il faut, veni-je-dire, 
que toLt•» les formalités préliminaires d'une 
rencontre toit accomplies... 

— Je ne romprenls pas. 
— Vous allez comprendre, je ne vous ai pas 

< ncore exp >sé le sc^pario du dernier acte de ms 
pièce. Vous y jouez un rote, prêtes moi toute 
votre attention. 

— Diable d'homme ! voua pouvez vous vanter 
de me procurer des émotions I 

— Voici. J'ai pris mts dispositions pour que 
'e docteur Grandeau sache qu'il trouvera demain 
a mtdi. dans notre botte aux lettres, un non- 
tenu bille'.. 

— Bien après 1 
— S il intercepte ae bille', — et tout me porte 

a croire que, dans son état d'esprit actuel, il von- 
rira ea prendre connaissance, pnut-êtrn même le 
supprimer, — le duel, étant donnés lea précè- 
d> nia sur lesquels je table presque a coup sûr, le 
duel a quatre-vingt-dix-neuf cbaaeea sur cent 
d'avorter. Dana le cas contraire, dam, il faudra 
en découdre. 

— Le jau rat dangereui ? 
— Que voulez-vous 7 an point où j'aaraia 

amené l*a chose* cala deviendrait une néceaai'è 
k laquelle Je n'entends pas me dérober. 

— Maia enflh, pourquoi cette comédie ? |e vona 
avoue que je ne comprend* pas encore très bien 
ou vona voulez en venir. 

— Pourquoi 7 tout d'abord, que je vous donna 
lecture du billet en question dont j'ai prépaie !» 
brouillon dès hier soir et qni porte la date de 
deœaio. 

t Chère aimée, 
■ Un mot aeulrment pour TOUS tenir an courant 

de «e qui s'est passé. Je me bats avec mon odieux 
nul demain, à quelques lieus d'ici, A Cbsteau- 
v'eui, où je nars coucher e* soir afla de M* 
trouver plus dispos sur le terrain. Soyez uni 
crainte pour moi, mon adorée, j'aurai trop de 
force ayant l'inaigne bnehenv d'être votre cham- 
pion ; d jillesr i, quelque chose me dit que je 
sortirai vainqueur de ce combat dont voire petite 
main doit être le prix, a 

t Néammoins, comme il vaut mieux tout prévo'r 
au ea.. où il m'arrivera il malheur veuillez, je vous 
prie, prendre bonne note dg ma anprèmc recom- 
mandation a. 

a Alors,mon aimée,vous auriez soin de réclamer 
A ma vieille Moue. — je lui laieseraimes instruc- 
tions ce soir, avant mon départ, — une Uttrm 
cuchetie à votre adreêie — qu'elle trouvera 
placée bien en évidence sur ma table de travail». 

■ Celle lettre n'est autru chose qu'un rneasoirs 
détaillé qu* je viens de rédiger, concernant te 
crime dont ma maison a été le théâtre, et au 
sujet duquel un curieux hâtant m'a permia de 
faire une découverte exiraordinairement iaté- 
reisante t. 

1 

JLllez voir les 
GRANDS   MAGASINS 

CODPLEUX 
5, Bue Carnot, 5 

11PHONOGRAPHES 1 
imwuMEms DE MUSIQUE 

APPAREILS PHOTOGRAPHIQUES ,* 

COMPTOIR des COLONIES 
2,   Rue   de   l'Est,   2 

(Près des Rues de   la   Cloche  et Verte-Feuille) 

—:    TOURCOING    :— 

CAFÉ FRAIS TOUS LES JOURS 

Torréfaction journalière. — On livre à domicile 

Seule maisuo à Tourcoing, faisant exclusivement le commerce des Cafés, avec parti- 

cipation des clients dans les bénéfices sons forme de Primes  absolument gratuites. 

Le COMPTOIR DES COLONIES doit ta bonne renommée à la bonne qualité et at 

bon  marché de aes cafés. 20? 

IMPRIMERIE-RELIURE CARTONNAGE 

Spécialité de Boites en carton pour le commerce 

E. DELMOTTE - D'HALLUIN 

TERME    LAI NIER 

siBin.-; 

BOOBAIX-TOURCOING 

Goora de la Somaiae 

VaasV. Isamedi I Lundi    Hardi    Hercr.     Jeudi 

M0»T» 
%.TtU* 
5.» ■!• 
5.BSM- 
S» »|» 
5.41 1,9 
S.«1r» 
SUifl 
5.10 i|» 
5.10 M- 
M0»i» 
5J7i|l 

5.80 •!■ 5.S0 
6.77 113 5.77 
y lo lit 5.70 
5.99 t|>5 55 
5.45 ,|> 5<5 
5.41 1|15.4'2 
B.mil5.«S 
5.49 1|1 5.43 
5 40 >[> 5.40 
5.4Q i|> 5.10 
5.10 «|» 5.10 
5 40 .|. Ô40 

I 

4,3 5 77 i|3 
•|> 570 i|» 
»l» 5.55 >|> 
■1» 5 50 i|> 
1)3 5.15 •)> 
1|3 5 13 <|3 
t|3 5.1! i|S 
.il 5.43 1|3 
.•■5.13l|3 
•|1|5.10.|. 
>|s 5.10 *|i 

AD 1 
|    kn.    j    kil. 

■M 5H.0UM «0 I 

k i  ks. i ta.  I ■>■■  j ko.  i 

ttti ■.OKJOO oaoi5».oogl K) oool 

kil. 

50.000 

Tasdr.   Samadi    Londl     Mardi 

SHTKMI; 
ocrroHKK 
NOVKMKRE 
DECKBIBKE 
JANVIER 
FEVRIIR 
MARS 
AVRIL 
MAI 
iriM 
IL'ILLCT 
AOUT 

ANVERS 

Goora de la Seœaica 

5.17 1|9 
5.17 1|9j 
5.17 1,3 
517 Ir2 
5.15 ni 
5.15 .|i 
5.15 <|> 
5.19 1,2 
5.13 1|3 
519 1,9 
5.19 i(a 
5.19 1|9 

5.17 1l3,5 
5 15 >|. •> 
5.15 >|>|5 
5.17 1,3t5. 
5.15 >|i _ 

5.15 >|>!5 
5.15 *i>'5 
5.13 1|3 5 
5.13 1|9 5 
5.11 1|9 5 
5.13 1|3 5 
5.13 1|3 5. 

17 1|3 5. 
15 >|S 5. 
17 1,2 5. 

.17 1|3 5. 
15 -!■ r. 
15 .|. 5. 
15 .|" 5. 
13 1,3 5 

.13 1|3 5. 

.13 1,3 5. 
43 1,3 5. 
13 l|3 5. 

17 1|9.5 17 
15 il, 5.15 
17 1i9:5 17 
17 1,2 5.17 
15 . . ' 
"5 .,.5.15 
15 ,|J5 15 
19 1|3*.19 
19 1i9 5 12 
19 1,9 5.13 
13 1i9 5.19 
19 1,9 5.11 

5.15 .,. 
5.17 1,3 
5.17 1,:l 
5.15 t|. 
5.15 .,. 

>i* 5.19 1j3 
1|S:& 13 1,3 
1|9|5.13 1,3 
1r9 5.13 1,3 
1,3 5.19 1,3 
1,9 5.12 1,2 

kil. 
VKNTE   AU 

k*.    I    kfl.    I 
TKRHK 

kl U.   I   kil. 

14O.K0 430.000   55 000   65 0001  85.000 180 OCO 

SÏPTKMBUE 
OCTOUHK 
NOVENUtK 
UKMCMilKK 
JANVIER 
HiVIllKlt 
MARS 
AVRIL 
MAI 
JUIN 
JUILLET 
AOUT 

COTONS   (Le Havre) 
Covra da la 

Vendr.' Samedi   Lundi     Mardi    Merer.     Jeudi 

66.1,3 117.1,3 
65 M 60 3,4 
lo.;i,8 M, t,2 
65.1,3 16 1,2 
65.1,1 I;ù ;.,« 
65.7,8 "6 3,4 
65.7,8 617,1 
|-.'i :,. I»i7|8 
66.,. 67.. . 
66 1,8 67. ,|. 
66 1,8 67 .,'. 
eo.i,» 07.,^ 

Balles Dall^a 

3.800 3 650 

68 7^ ' 68.5,8 70. 
68 3,4 68 3.8 ; 6ii. 
68.5,8 68.1^1 I GQ. 
08.1,2 68.118 6S 
68 5,8 68.18 f9 
68 7,8 08.1,4 6», 

66.7,8    O'»..,. IB.1,4 00 
06 7,8   00 .,. r,< 14 I;:I 
67.»,. ' 60 >,* 68 1,4 60 
67 .,■ ; 681,8 68 3,8 
67i|.     081,8 68 .-- 

B7.,. 
67 5,8 
11, .1,8 
66 3,8 
6R1|3 
f6 3,4 

AVSON DE  CONFIANCE 

Vente au   Détail 
(AINFS4DéCHETS pcorlUielaiestses(fsarsj 

Plumes, Duvets, Crins 

OREILLEns en plumes et en   nns 
iDItEDONS 

DUPONT-DELANNOY 
34, Hue Ste-Barbe, 24 

:©:    TOVBCQltiG   ;o: 

Batt?pf des matfrlas "t tntTersin» i rlomf- 
i'r nu chw Inl. 1| 

- 
Contentieux   Tourqrueni-ois 

llrnri OPSOMMEJl Comouble-Liquidateur , 
SOGIÈTKîJ Constitulioo ut L;qHJdatiofi — 

IMMKUBLES Achats «t Veolf" LOCATWNS 
Rédactions de BJUI, R-cct'es d»Loyers.— Place- 
ni"nis d" Fonds aur I.ypoOK-quea, Valeura, (te. 
CRËANCR9 R^rouvreirPDts, Arhsta, Arraosp- 
intrls de C'éarcicrs, D*>f>oM de Bilans, Asaistat.'- 
cr Judicisirp, Naturalisation!*, H«préSi-Hl:ition « 
Jusiiw, lifth'KN^K davsot tous les Trlbuttsut 
de Paix, ds Coionieroc, Civils et CorRdionnal. 
liui-rso» : 17, Hue Wiooc Cbocqueel de "9 heurts 
à midi et de S heurt'» à & iVun s 

L'IMMOBILIÈRE 
Assorsncfj des Proprielaires et priocipaui 

Lorataires cootra l*a frais d'expulsion des Loca 
lairrs «n retard de pan un:al 

Directeurs Propriétaires : 

Pas' DCV1LI.IKR S'cretsiroda prudbomme 
il un Ul'SOMMER 

ancien priocip»!   Clerc   pendant j>rra   de   ricg\ 
ans ,   ches   fcl»   Eiiile    LUVILLIKIl ,    Avocat 
ajtréé, 

Uoreiiu : 17, roe H'Jnoc-Chorqueel, do fi l.euren 
à midi ft de 2 hrures i ti heures. 

AVIS 

67i,i 

7(? 

68.1[6     68.ll4    Cofl',1 

Balles    Bâll.a 

9 050   13 800 

8!».l 

Ballea    Da''.' 

5 7(0   I0.7r\) 

COTONS    AMÉRICAINS 

M 1 

Taa.tr. •- 
a*7 0.17 

vu» »M 
10.17 10 M 
10.97 mit 
10-O 4t>.10 
«'.« 10 34 
40.90 in» 
io.r.1 . 10.41 -~ 1     ^ — — — 

«W-TOKX 

10J10 
tau 
10.39 
10J» 
10.16 
I0J7 
ion 
10.67 

la M 10.13 
10 37 10.15 
1011 10.60 
10 53 
10 5» 

10.71 
10.79 

ion 
TO73 

tojm 

îo.ao 10.99 

10.17 
1018 
10.S3 
10.46 
10.53 
1064 
«M» 
10.75 

Terme 

OCTOBBÏ 
NOVEMBBE 
DtCORKI 
JANVIER 
rtvniKR 
MARS 
ATajUj 
MAI 
JTJDt 

HXW-OKLSAMI 

1011 10 03 
10.11 10 07 
1019 10.16 
1031 10 33 
1038 10.35 
10 50 10.40 
10-55 _ 
_ mZ _ mm 

mm mm 

10.34 
IO.W 
1031 
1040 
10.4» 
10.60 
10.66 

1041 1058 1013 
10.19 10 «3 1U4« 
10 18 10 01 «0 50 
10.54 <».77 «o.ao 
10.63 ton 10.09 
10.71 1017 16 811 
10 80     10.03      10* 

E I E > = 

LES ABRIV1GES COHPnyjiT 
RECETTE    DE 

A PAMIR DU 1' 
ImJL  SEMa 

SEPTE1IBBE 
[RI 

Parti «n Euts-Unii 

Kacsm* ralcÉr. 5011.000 
Tnaai" 1S.00O 
lllial 18000 
Lnéa *jrt>i 
llarél nom 
Manmli 15.000 
Jaodi 18 01» 

TOTJO,. 

Parti di llatértmr 

RacETrm arteta.     979î nr< 

!  Vaadrrdi 
Savdi 
Laali 
■tar« 

|  Hereradi 

I TOTAL. 

31 m 
93  o 
17 "■■ 
41000 
•J4 '" 
18 XX. 

IMPORTANT 
L« VIN DE St-CHRISTOPHE tnie otn8 

i>THiFn^ RMI nia> ■•(•**, IUX «» ovaIrufi-ftla, anx 
y. r.-.pu" ;■   r-urmeVea 11 l-tigu-.»,   d Oen>   rorn- 
pl-M-tH-n!   PT SOn    »»r..1«;    ri-    |>^^piri|'(on'   et   ws 
ri i,.-» ''"-BtinKiir"!! d» ttjft» rem qni ont paru 
(iiiiu « e" j"cr. 

y n lin i V.-.T.. a -rn #0ijt: m .jratnmti de 
r'/v /-£. ShCU*il$TQeîfFx rrjaJVr^ysrf -t rrio- 

rî|»' acul d«" IIIKJ jnu»ci il'tru! Ar-ituxCUtl- 
lerée* à *o«r" J'huile tl* foi* de morue — d on 
■n*rre de StM de fat ntjtMnm .-luB 'M e*nti|rrs.T.iEifs 
d" 't ceiot.ho,p'"Ur de chaux et at* eouds et 
1 fr. mixtur* unUi'anHtaue combioaissa orgs- 
ol-n* sptcalc renfermaot un centigr, d'iode 
u.Vallirititv 

Paraa duublo sct.icn comme stédirament é\y- 
éropliwiibsi» e> rcajacns suensdan*. de t'hoJl* dis 

tri» d* rrorue, 'S   VJ,\  hh St-QJJlLtSTOt'HJ-J 
•si)*. ipelUcur dfa snx'lfsirès dans I* traiiemei.t 
le* iifl-'i-lion»  fuêri"   j-^r  la   soralfrorntatiou   — 
LAS proéHS SocpeSai».a qsti*  l<*  rfortsat* eooetHU- 
eoDtiùlot "oo seliansâra, i ipiihii l liarnWsisssiai 

l.i   rompnaiitiOB   heortons  da   ¥}N  DU   St- 
.UIUSTOPIlE.en ferait le meilleur médiosui-iit 
ootre :   r«ttVj«t«,   |s   chlorose,  le  rmrhitttme, 

atutralfie,  la tubere*tlo->*,  la n^urmitkénU. 
medméte* de* o», I» wuti dm pou, et». 
PaiX  : L* boutnille .  . . 8 IV. 

Lu 6 boutoilltss 12 fr. 
Fr*r,*o   *• .tort ri i*«>t     tngf fo*' TmJrnninf, 

I ^«jb il* el r*o«irJ».ijH !•• irnyj t 0Tironr»a'a 
' r. BERNA 

MONT, ru» Oamot, 18. Ta»rcoiua, 
("h tace dt3.rUsl.rS CenlraleS).      4% 

laap. DJUJIffTTfi-D'IULLUlN, Tenrcouag. 

U    aWriininr  flsssnsl : |. WATTsU 


